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Il apprécie les bons petits plats et les ar-
rose volontiers d’un verre de vin. Mais 
une fois par année, Peter Ryser, diplômé 
commercial HEC, passe une semaine sans 
ouvrir le frigo ni sortir les casseroles. Une 
semaine durant laquelle il renonce à man-
ger. Volontairement car, explique-t-il, 
«jeûner a un effet purifiant sur le corps et 
l’esprit». A l’inverse, les personnes hosti-
les au jeûne estiment que tout cela n’est 
que fumisterie. Alors, jeûner fait-il oui ou 
non du bien à l’organisme? La question 
reste controversée, même dans les mi-
lieux spécialisés. Une chose est toutefois 

sûre: génétiquement, l’organisme humain 
est conçu pour supporter de longues pé-
riodes sans nourriture. Le corps a déve-
loppé des stratégies pour se constituer 
des réserves et pouvoir y puiser en pério-
de de disette. Aujourd’hui, les hommes 
«s’affament» de leur plein gré pour élimi-
ner les toxines qui encrassent leur orga-
nisme. «Mais d’un point de vue scientifi-
que, ce phénomène de dépuration n’a pas 
pu être démontré», relève Edith De Bat-
tista, diététicienne dipl. et enseignante à 
l’Ecole supérieure de droguerie de Neu-
châtel. Toutes les personnes qui veulent 
jeûner devraient donc se demander ce qui 
se passe dans leur corps pendant le jeû-
ne. Car la réponse peut les aider à déter-
miner si une telle cure leur sera bénéfi-
que ou plutôt néfaste. «Le corps ne reçoit 
plus de nourriture, mais il a quand même 
besoin d’énergie. Il va donc puiser dans 
ses propres réserves», résume Edith De 
Battista. Mais jeûner ne se résume évi-
demment pas à cela.

C’est grâce à sa femme que Peter Ryser, 
63 ans, a eu l’idée de jeûner. «Elle venait 
de rentrer très enthousiaste d’un week-
end de jeûne», se souvient-il. Il n’était 
cependant pas tenté par cette formule as-
sociant jeûne et randonnée. «Après une 
bonne balade, j’apprécie un bon repas et 
un verre de vin», admet-il. Le Bernois a 
donc préféré se joindre à un groupe qui 
se réunit régulièrement durant les pério-
des de jeûne. «Même si cette semaine est 
organisée par une église catholique, j’ai 
pu y participer sans être catholique.» Il a 
été séduit par le concept qui permet de 
se réunir, d’échanger dans le groupe et 
de bénéficier d’un accompagnement.
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